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La garda, dan» ta neife. 

Dans le secteur du Don, 
d'âpres combats 

continuent à se 

SI L'ANGLETERRE AVAIT SU 
ce qu'elle perdrait dans cette guerre, 

aurait-elle attaquél'Allemagne 
en 1939? Un article du Dr Gœbbels 

Les bolchevistes, tenus en échec 
subissent de lourdes pertes 

» 
Q u A j m l n ctséUAL ou FUHRER, 6 JANVIER. —* Le haut commande

ment mwmSOWà communique I 

Dans le aseesnr du Don. ds violents combats défenslfs se sont pour-
servit tarant la Journée de mardi avec un acharnement tout 

Berlin. 6 Janvier. — Dans un ar- I nombreux écbeca. eue a déjà perdu t tordraient le cou sans même épargner 
ticle oublie1 par l'hebdomadaire « Dos trop de sa puissance et de «on près- nos femmes et nos enfanta, quittes 
Ketch, » le Dr Goebbel* te demande " * • P ° u r pouvoir, désormais, rempor- k adresser Immédiatement après des 
ZT i . _ J . . ~ . . f-»^>w»ny.» A . in t ï r encore 1» victoire. louantes su g laneur pour svolr béni 
si. instruite par l expérience de la, l'Angleterre s-t-elie •> ostensiblement leur œuvre 
ouerre actuelle l'Angleterre attaque. ° r . I"""* n **• ' Angleterre s «-eue 
" ~ ^ 77.',, „ _ „ _ _ _ _ . - u . repris, fût-ce même un parcelle de 
rait encore 1 A i i e ^ r w comme elle, s a

H
p u f w l n o e 0 „ a , m p c e e s l o n s QUI 

t'a fait en septembre 1939. Il écrit. m m p a a a é es „ dsutrss mains T 
Qusl que sott l'anale sous lequel on , Toutes lss conquêtes u'elle a fol-

consldèr. la situation. 11 est hors de tes sur le dos de son ancien a i l» 
douta qu'en tout état de cause. 1 Em-, français n'ont-elles pas. en fin de 
pire britannique se trouvas, k l'Issue ! compte, profité k son « partner s ame-
de cette guerre, du côté 'des vaincus. [ ricaln * 
peu Importe qu'il soit terrassé par les ; considérant l'antithèse snglo-smérl-
pulssances de l'Axe ou par les Etats- j c , l n 6 _ ! e D r Ooebbels affirme eepen-
Unl». | dint que l'Allemagne ne peut, en 

Quiconque engage le combat en tral-, aucune façon, pécher en eau trouble. 
n .nt derrtér. lui d . lourd. Impddl-1 3 ^ ctianc*. do (uc«éa êcrlt-U. a« 
ment», doit être plu. vigilant que D M e t n , u r d'autres facteurs que sur 
celui qus n'encombrent guère a aussi e désaccord anglo-saxon 
nombreux équ|pem«nts pulsq^U a m l n u J t „ d , , . p r 0 p s „ n d , « . , l m , S^SSS\2STZ fif. PÏ SES «-
r Ç L f ^ - ^ S L Ï Ï ? C.l..P.r ln,C

ilS!„*.?-|dre compte elles-mêmes de leurs buts cependant'. I o n î m p l r H t X T v T n " U i ? ! . ? -
guerre déjà, tellement mis en péril 
qu'elle ne pouvait plus se permettre i -"'Sï* 
le luxe de supporter les charges et JJUeml 
les épreuves écrasantes de la guerre. 
Elle svalt tout à y perdre et rien à 
y gagner. J 

C'est précisément le contraire, qui 
se manifeste chei; nous, qui «>°»» t u » ; rëm'me" u"n~"s«u dTTsloiess. et"non 
notre force véntsbis. i ̂  c o m m e m s p l r é p a r „ o o n a w u 

Toute conquêts territoriale est POUr,le p l u > élémentaire. S'ils pouvefent le 
nous, un sct.T de plus a noirs biian. , a l r e 

l'Angleterre chaque I 
orlale signifie un | '~ 

nt de sa puissance. Pour 

portement tout entier est dénaturé et 
conditionné par une haine aveugle 

lasent à l'égard du Relch 
allemand. 

Deux classes dirigeantes sont her
métiques s tout appel k la raison et 

| su sentiment. Leur neutrellté les for-

Nous Ignorons quslls sera la durée 
de cette guerre, mais nous savons ce
pendant qus nous ne déposerons 1er 
armes que lorsque nous surons brisé 
la tyrannie de ces représentants des 
bas-fonds de la politique 

Nous nous sentons de force à me
ner cette guerre Jusqu'à son issue vie. 
torleues. Pour sttelndre ce but, nou» 
ne ménagerons ni nos peines ni nos 
efforts. 

L'Angleterre serait vraiment aba
sourdie si elle savait ce à quoi nous 
somme, décidé, et ce que nous som
mes prêts k accomplir si les nécessités 
ds ls guerre l'exjgeslent. Nous 

EX TVNISiE, 

les forces germano-italiennes 
améliorent leurs positions 

et manœuvrent ]tour déborder 
Medjez-el-Bab 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER. 6 JANVIER. — Le hamt commande' 
ment allemand communique ce qui suit : 

En Airique du Nord, on ne signale que des combats 4s mlatmoq Impor
tance. L'activité des patrouilles a été asses vive en Tunisie. 

L'aviation a attaqué un point d'appui ennemi, des positleeu 4s D.C.A. 
ainsi que des rassemblements de tanks. Trots avions ont 4 ' 
cours de combats aériens. 

ROME, 6 JANVIER. 

communique : 
Le quartier générai de* forces armée» italiennes 

Aucun événement d'importance k s gnaler dans le secteur 4s la kyrte. 
En Tunisie, vive activité de patrouilles. 

Trots avions ennemis ont été abattus par l'aviation allemande. 
En plus des prison», ers qui ont été capturés an cours des combats 

qui se sont déroulés le 3 Janvier, l'ennemi a encore perdu t canons, quel
ques mitrailleuses et de nombreuses armes d'infanterie, tandis que 34 véhi
cules automobiles ont été détruits. 

Nos bombardiers ont attaque efficacement les ports et las entrepôts 
d'Alger, de Bougie et de Philippevine. 

Des avions américa. ns ont lancé des bombes sur Kalrooam. en Tnnuri. 
LA population civile . dft déplorer 4 morts . t S BéMftés. 

En effectuant un rot de reconnaissance, un de nos hydravions, opérant 
dans l'ouest de la Méditerranée, a été attaqué par deux chasseurs brltan-

d'alllsurs. la ferme conviction que le, niques. Au cours d'un dur combst, il s pu abattre lss deux aassitlants. 
peuple allemand se rangerait k nos Cet appareil est rentré k ss base, atteint par plusieurs • njiiiil lias et avec 
cotés. Bans aucun motif plausible, un blesse à bord. 
Londres s voulu cette guerre. Le peu- ] — — • • • — — — — 
pie snglsts en pktlrs et en subira les 
conséquen 

Berlin, 8 Janvier. 
L'Angleterre peut croiser k la péri- P l u l e » g*n*nt actuellement les opéra-

phérle de nos lignes. Elis ns vtendrslt I Mon» sur le théâtre de guerre d'Afrl-
pss su bout de ses surprises si elle Que du Nord. Cependant, le ravite.ll-
s'svlaalt un seul Instant de vouloir lement allemand.qui dispose d'un ré-
•'approcher de l'espace vital qui nous seau serré de route» et de chemins 
a été assigné par le destin. Un « furor U , f e r » . p o u r r i t normalement. 
teutqnleus . serait slors notre répon- ^ « j , ^ ^ p l u i r s . . ^ ^ e n 

De fortes tenir las combats de Tunisie on Mi

sa. A fjondres, on se refuse k ls croire 
A titre d'expérience, messieurs les 
Anglais pourraient cependant toujours 

ces pharisiens insensibles nous ' es.-ay.er 

blindées s détrust 31 chars de combat s.vlétlqu 
d'ans t o a u ? attaque, un de nos régime: 

ta ancres chars ainsi que deux batteries et 22 canons anti-chars. 
antre endroit, une contre-offensive allemande a amené la des- enlevés, e 

deux bataillons adverses. L'aviation a poursuivi ses raids sur nous pay 
la ravitaillement « des campements de troupes. 

Dons le secteur moyen du front, une formation de cavalerie ennemie 
fut engagée an combat et anéantie. Des attaques ennen. es contre la 
base 4a Velikl-Lukl et an tut* est du lac Ilmen furent repoussées. 

Des avisas de chasse et U DCA. ont abattu 20 avion, soviétique, étal- en septembre 1939. .E*'•«PP0»»" 
> > « . . . des secteur, moyen et nord du front. De. Installation, ferro- "«me que tout cela fut poseble elle 

ligne de Mourmansk furent attaquées de Jour et de nu«t »• ^ O U T " V K * H " I V . S . ™ Ï f n o t a m 
r 4ea avions de combst et des avions de.tr7y.rs. De nuit. no . avion. " » " »» début ds la guerre « notom-
1 jeté des bombes sur la gars de Kaudalakacha. . '• m e n ' d , ''va .nt »• . !° . 1*" 1 'uS 1„n

m*n < 1 " U 

Un submersible allemand a coulé, dans u mer du Nord, an vapeur • e T » l t toujours sans solution. 
ravitaillement. I L'Angleterre a déjk sunr ds trop 

de g r e n a d e , motorisés devraït nous reprindrs. de haute lutte 
i 7 . i " " î » . r \ " ? . ? £ £ tous le, territoire, que nous lui avons | 

devrait nous battre dsns 
reconquérir toutes les re

liions qu'elle s perdues reconstituer ss 
flotte de guerre et ss marins mar
chande frappéee k mort, et finalement 

rétablir la situation telle qu'tllr 

L'ARRIVEE 
de 9 0 0 pr i sonniers l ibérés 

a C o m p i è g n e 
Un troisième convoi de prisonniers i la veille 380 prisonniers originaires 

rapatriés s u titre de la relève est • de l'Ouest. Le premier des cinq trains 

M ar ioa* sovMttqoat sbstlut 
«a SVMZ joarg 

6 Janvier. — Aux dermorea 
I l'avtauon soviétique a 
la t Janvier. 38 appareils. 

dont 30 on* été abattus en combats 
•srWras est le rose» descendu par 
la D. O. A. 

osa outra, au cours dos durs com
bat» qui as sont déroulas mercredi. 
dans la secteur central du front de .-i 
l i â t a* dans la région du lsc Ilmen. i srrivé mercredi en gare de Complê- ! de cette tranche de la relève on avait i talra>> inaugurées en 1941 et 19*3 par! 

ramené 881. Deux autres trains sont ; u u e *èrle de texte, nouveaux, desquels 
attendus pour Jeudi ou vendredi. jon attend, au ministère des finances. 

. uns plus-vslue des recettes voisine de 
• • > 120 mllllsrdj de francs. 

De Toulouse. Limoges. Clermont-1 Nous svons publié déjk las lignes gé-
Perrand. Digne. Nice. » * * n t p e l l l . r . ' n * ^ 
Saint-Etienne et La Rochelle, des Çj lon. a u r j . s j r o i ^ c a t é , 

20 MILLIARDS 
de plus-value 

de recettes Maigre 
U C l ^ C U C a des dégrèvements 

d'ordre familial et un assouplissement 
des charges de le production, 

c'est ce que Von attend 
des accroissements d'impôts 

Afrique du Nord de novembre k fe-

laboration avec la 1" armé* ansriaiee 
Le llautanont-sénérai ktarc W Clark 
a été nommé commandant 
unités. 

Ce changement parait avoir eu lieu 
pour deux raisons : 

1* Parce que la nombre des sol 
data mis en service Jusque, l'heure 

rrlcr. tandis que seuls les mois de | actuelle est lnauttkutnt pour dé -

M. ReriHo. 
<7ui succèd'a d M. Chevalier comme 

préfet de Seine et Oite.^ 

Les Américains ont perda 
plus de 61 .000 homnes 
depuis le début de la guerre 

Amsterdam. 8 Janvier. — Btlan 
une information flifTuoés par 
V e Kxchansja Telegraph s, le H a t » 
tare de la Ouerre a anrsntioê que 
les pertes globales subies par l'armée 
amérxoine depuis le début des hos
tilités s'élevaient k 81.138 hommes. 

Juin, Juillet et août sent presque 
exempta de précipitations. Ces mois 
d'été, au cours desquels la tempéra
ture de 30" est fréquemment dépas
sée, sont très pénibles prur les trou
pes blanches. Les eaieons favorable 
aux opérations militaires sont, par 
conséquent, le printemps et l'au
tomne. 

Des Informations de source alliée 
signalent des combats assez violenta 
le long de la route côttère qui relie 

clencher une oftenalve efficace 
Parce que le général 
veut disposer d'un Instrument de 
puissance américain 4 côté de la 
1 " année britannique. 
' Un contingent de troupes cana
diennes est arrivé en Airique du 
Nord. 

« Le» choses vont Bal s o u nous, 
Anglais », 
Amsterdam, 8 Janvier. — La 

des avions de chasse allemands ont . gne. Il ramenait prés de 900 libérés 
repoussé de puissantes attaques qui furent accueillis par le sous-pré-
ennemies 4 faible altitude et de»-' fet. Lorsque celui-ci leur eut pré-
eandu 44 appareils aovlétlque». dont |»entê les vœux du Maréchal et du 
u n r o n d nombre d'avions de com-j c h e r d u gouvernement, les libérés 

| furent dirigés sur le centre de récep
tion, où le représentant de M. Sca-

forces du générai Nehrtng 

La 1 " armes est insuffisante 
pour soutenir les combats 

1 en Tunisie 
On apprend de Tanger que d'au

tres troupes américaines viennent 
d'arriver en Afrique du Nord. Elles 
ont été réunies sux formations de 
la 5» armée stationnée déjk en Afrl-

1 que du Nord et qui doivent sou-

ba* blindés. Las batteries de D. 
de l'armée de l'Air ont pris sous leur! 
feu lea Sbrmatlona aériennes boiche-
vuvtoa dans la région da Welixl-
Lukl et abattu' sept avions sovié
tiques, portant ainsi k 51 appareils 
les pertea de l'ennemi, rsrn que 
dans las secteurs Nord et Central 
du front de l'Est. 

On Conseil national 
complètement réorganisé 
se réunirait à Pans 
le mois prochain 

plnl leur dit : 
e Votre retour est uns preuve écla

tante que l'sppel lancé par le Maré
chal et le chef du gouvernement aux 
ouvriers de France s été entendu et 
compris. Dites-vous bien que. sans 
le Maréchal et le président Laval, 
voua ne séries psa revenus, car le 
principe de la relève ne Joue que 
pour la France seule, les sutres na
tions en étant exclues. Voue retour 
crée cependsnt pour vous un devoir 
qui peut ss résumer en trois mots : 
être disciplinés, svolr la fol et faire 
l'union, "oua voua souviendrez aussi 
des promesses que vous aves faites k 
ceux qui sont restés : travailler k 
leur retour. > 

Des acclamations saluèrent ces 
dernières paroles et. après que le 
chef du convoi eut remercié les 
autorités frsnçalses et allemandes. 
es rapatriés se séparèrent alors aux 

départs sont signalés. Parmi les ira 
vallleurs se trouvent de nombreux 
spécialistes. 

D'après ls correspondant parisien 
d'un Journal belge, après la consti
tution des conseils départementaux, j c7la'""de""Y"vive ^ ~ M a r é c n â ï T vive 
U sera procédé k une réorganisstlon, ^ , „ T t . u y , , , , ^ , , 
compléta du Conseil national. Rien; U n t r m l n p r e cédent svalt ramené 
de la précédente organisation ne sera _^^^_^^___^__^^_^^^_^^_^ 
retenu et la liste des conseillers sera : * 
refondue. j nombre de trente. Les professions 

La Conseil national s occupera j non régies par la charte du travail 
particulièrement des dépenses publl- | seront représentées par une dlzalnç 
ques. Une commission financière 
prendra connalasanoe des budgets de 
l'Etat. Uns autre travaillera k l'éla
boration de la constitution ds l'Etat 
français. 

La nouvelle assemblée serait com
poses dss présidents des assemblées 
départementales, des représentants 
dos familles professionnelles créées 
par la charte du travail, su nombre 

trente, par les représentants de 

conseillers ainsi que les anciens 
combattante et les grands mouve
ments collectifs, telle la relève Cinq 
sièges seraient réservés k l'Institut 
de France. Le gouvernement se réser
va la droit de désigner cinquante 
membres parmi de hsutes personna
lités qu'il Jugera utile d'appeler au 
conseil national. 

On pense que la première réunion 
plénlère de cette nouvelle assemblée 

M corporation agricole, eux aussi au aurait lieu, k Paris, la mois prochain. 

JEUX DE PRINCES 
On avait supposé que la dis-1 dott susciter l'enthousiasme des 

paritton de Datjan aurait, au masses. Elle* n'ont, au contraire, 
•moine, l'avantagede ramener l'har- pour dessein que de duper et le* ap-
monie dan* le clan des généraux petits tapèrent tnconcUiabiet. 
factieux et qu'un accord ne tarde-j QUM deviendrait la France si de-
rait pas à survenir entre de Gaulle, main aile se trouvait sous la dépen-
Otraud et Noçues. dance de ces partisans, dont la sut-

Il n'en a rien été ; raseaseinat de itsance n'a d'égale que leur incapa 

Le budget de l'éducation 
générale et des sports 

s'élève 
à plus de 800 millions 

dont 386 millions 
pour les collectivités 

Paris, g Janvier. — Le budget du 
commissariat général k lEduoatlon 
générale et aux Sports s'élève pour 
l'exerctoe 1943 k S38.071.000 fr„ non 
compris les crédits afférents k l'admi
nistration centrale. 

La volonté de développer la pra
tique et surtout l'enseignement du 
sport s'y manifeste essentiellement 
d'une part, par l'Inscription de cré
dits devant permettre le recrutement 
d'un nombre Importent de moniteurs 
délégués qui exerceront leurs fonc
tion, tant dans les établissements 
d'<nsels;nem^tu qu'euprès des asso
ciations sportives ; enfin par une do-
istlon nouvelle de 3 millions de francs ^^ 
plus spécialement sffecté. sux dépen.i m o l ° l e " d ë 3 50o"k ÎÔ.(xxffr. 
•es d'enseignement sportif. L'Impôt sur les bénéfices Industriels 

Le budget de 1943 comporte au € t commerciaux p u » , de son côté, k 
titre des dépenses d'équipement une 124 % 
marge de crédits de 388 millions de . . . • 
frsnos pour subventionner le . col- Impôt général gnr le reTenn 
lectlvltés et pour l'acquisition de . , , _ . . . . , _ _ , 1 < i a 

; . . . *^ I Le mode de calcul en a été simplifié. 
' ' *' j n s'effectuera, désormais, grâce k un 

» . . . ' barème progressif par tranches, avec 
L e s p r i s o n n i e r s d e g u e r r e | plafond do 70 % pour lea revenus su-

pérleurs k 400 000 ST. 
Poui les petits revenus, il ne semble 

Des accroissements d'Impôts, des dé- : 
irr^vements d'ordre familial, un ossou- . 
plissement des charges frappant la 
production. 

I. — LES ACCROISSEMENTS S 
D'IMPOTS 

Par une mesura de simplification I 
heureuse, recommandée par le Conseil j 
d'études fiscales, la contribution na-1 
tlonale extraordinaire. Impôt aberrant 
ds circonstance, a été Incorporée aux 
divers Impôts eédulatres. dont elle étslt 

l'annexe. En même temps, dé légères 
augmentation, de ces Impôts ont été 
réallséos. 

Traitements et salaires 

Par exemple, au lieu de demeurer k 
8+3=13 "i l'impôt sur les traitements 
et salaires s'établit k 16 %. 

L'abattement k la base demeure fixé 
k 10.000 fr. 
Mats la fraction Imposable comprise 
entre 10.000 et 30.000 fr. sera comptée 
pour les trols-quarts. 

Bénéfices non commerciaux 

Les taux de l'impôt sur les B.N.C. 
s élève k 31 %. On s'est donc contenté 
de ne pas majorer le taux ancien 
(18+5=31). 

Antres cédules 

L'Impôt sur les bénéfices des profes
sions agricole, s'élèvera également k 
21 % (16+5=21). avec abattement k la 
base de 3.300 fr. et oomputation pour 

EfW, 
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ont déjà adressé à M. Scapini 
• t «*v -si- j t —— !pa» que les" cotisations doivent s'écsr-

p l u s d e £i m i l l i o n s d e t r a n c s ^T sensiblement de celles ontérlcure-Les prisonniers de guerre français en 
Allemagne ont adressé Jucqu'k ce Jour, 
k M 1 ambassadeur Scaplnl. chef des 
services diplomatique, de. prisonniers 
de guerre, des sommes qui s'élèvent k 

totsl de 27.790 700 fr 40. 

EN BIRMANIE 

Des attaques britanniques 
contre Akyab 

sont repoussées 
Janvier. — Les Journaux 

ment perçues. 
Pour la taxe de luxe, la taux auquel 

ou s'arrêterait en haut lieu (on avait 
mis en avant le chiffre de 18 %) 
pas encore été fixé 

Tunl» k la frontière algérienne. Cea Ttœ brltanniqua d'information expli-
ccenbnts se déroulent bien k l'ouest que que la situation politique dans 
de Msteur. A Berlin ua annonce que i . N o r a d « l'Afrique est extrêmernerit 
les troupes du général Nehrlng ont I compliquée. De Gaulle avait rolotn 
amélioré de nouveau leurs positions, de la qualifier d' e rmrnmimés i Dsf. 

Le» correspondants de guerre an- I fé-rents parue s s disputant ta pouvoir. 
glals manifestent quelque inquiétude jjes luttes « f i évreuses , n'ont pas 
au sujet des monceuvrea de déborde- | geuionieju p o u , enjeu la domination 
, m f î t - î u . t < î u ^ . ^fT^^^TÎÎ ' B — * P " polltttjue de l'Afrique du Jlord, mais 

leur but final est la dUvtotlon de la 
France après la guerre. On peut as 
demander si l'un poursuit un but 
précis en répandant dos nouvelles 
confuses. Ls ctmnMtMalre "se ter
mine par cea mots : « Notre' position 
en Afrique du Nard est strictement 
militaire tant qus la poutéqua ne 
s'immisce pas dans nos intérêts. Mais 
nous avorta prie sur nous uns car 
tain© re&ponsmbUlté, e t ea n'est us 
mystère pour personne que lss choses 
vont mal pour ntnis actuellsmsnt. s 

Les disputes de tendances 
et de personnel 

Stockholm, 8 Janvier. — D'après 
un article du « New-York Tlmsa s. la 
propooltlon de 1 ex-général de Gaulle 
de constituer, an Afrique du Nord. 
un gouvernement provisoire plus 
large, dont seraient eaparsasatt ex
clues toutes personnalités suspectes 
de sympsthle pour Vichy, est oonat. 
dérée. 4 Washington, comme étant 
ds nature k provoquer des troubles 
graves dans la politique nord-afrl-
calne. Uns crias ds os genre risque
rait, selon les Américains, da créer 
des difficultés aux autorités mili
taires dans leuas opératlona. On ns 
croit pas. au surplus, que l'ex-géné-
ral Olraud donnerait son assenti
ment 4 cette préposition. Las canal , 
tlons que met l'ex-général da Gaulle 
4 sa collaboration ns lui paraîtront 
certainement pas acceptables. 

e D'autre port, ajouts le « New-
York Times », u ne semble pas qus 
Washington sott en mesure d'Impo
ser une ligne de conduite k l'ex-gé
néral Olraud, comme lex-général de 
Oaulle parait le croire. > 

M. Albert Lebrun a fui qnand 

On apprend de Tanger qus M. 
Albert Lebrun, dernier président da 
la République française, qui, en 
Juillet 1940 avait démissionné e t 
s'était retiré dans la petits m i s ds 
Viztlle. près de Grenoble, se trouve 
actuellement an Afrique du Nord 
Lea circonstances de sa fuite sont 
encore inconnues. Cependant an 
avait démenti, il y a quelques 
semstnee qus M. Lebrun sut quitté 
la France 

M- Marc Millan 
rend visite i l'ei-féaéral Girand 
Amsterdam, 6 Janvier. — M. Mac 

MlU&n. ministre résident Mrsr'qfs en 
Afrique, a rendu visita, lundi, 4 
l'ex-général Olraud. H avait s u a u 
paravant un entretien avec ls géné
ral Eloherahowsr. 

UNE « VICTOIRE » 
de la R. A. F.: 

Attaque da rbôpttaJ da Botbec 

Berlin, 6 Janvier. — L'agence D. 
T B. apprend q u s l'aviation bri
tannique continue ses attaques ter
roristes contre la population civile 
des territoires occupés. Ces* ainsi 
que la S Janvier, k 9 h. 15, des 
avions *"»'»'* ont attaqué, a u 
moyen de leurs armes de bord, 
l'hôpital de Bol bec, situé entre 
Rouen et le Havre. Quelques Fran
çais ont été blessés. 

De nombreuses 
personnalités espagnoles 
v, reçoivent 

• m bante distinction 

Madrid, 6 Janvier. — La minutes 
de la marine a décerné la graod'crolx 
de l'Ordre de la marine 4 18 généraux 
et amiraux qui ont rendu de signalés 
services pendant la guerre civile, ainsi 
qu'k 6 membres du gouv 
Parmi les personnalités Parmi les personnalités décorées, sa 
trouva ls général Munos Grande, qui 
a été commandant de la Division 
bleue ; le général Asenso, ministre s e 
1. guerre : le mmlétre <ni p.rvt ATOM ; 
le général Sains da Buruaga gouver
neur militaire de Madrid, et le gé
néral Millan Astray, chef dos mutilés 
de guerre. 

L'ordre et U discipline 
régnent en Espagne 

Madrid. S Janvier. — Ds source au
torisée, on dément les bruits qui cir
culent en Espagne et k l'étranger sur 
un prétendu désaccord entre la gou
vernement espagnol et la général Mu
nos Gronde, commandant 4s la Divi
sion bleus, ainsi qus sur dos préten
dues s mesuras extrêmes ds répres. 
slon s qus ls gouvernement serait sur 
ls point ds prendre centra dss élé
ment» subversifs. Tous cas bruits, 44-
dsre-t-on. sont dépourvus ds fonde
ment et prouvent seulement dans 
qusl sens travaille en Kspagns uns 
certains propsgande. En réalité. U n'y 
a aucuns raison pour qus des masu
res « extrêmes . soient prise», car 
Tordra et la dlsciplins régnent dans 
toute l'Espagne, «t ls général Munos 
Grands Jouit toujours da la confiance 
entière du gouvernement et du peu
ple «spagnols 

Le nonce apostol ique. Mgr Valério Valeri , adresse ses v œ u x au 

maréchal Pétain et à M. P . Laval, an nom dn corps diplomatique. 

Les BRITANNIQUES 
oubliant le précèdent des Indes, 

accusent l'Axe de piller 
les territoires occupés 

M. Morpky détective 

Un savant allemand 
a trouvé U sang synthétique 

Janvier Derlln 
rei-daavpAiik de France n'a fait, a u , Que deviendraient les intérêts ; d a * ^ L i ° n . ' TZa^oTm^ T ooTt ! » » « « ' ' ' 
semble-t-U. ou'aUfjer les Jioines et de ^f,.. ^t-fr au regard de ces i a * w £ ^ t n ^ * ^ J x ^ contra w v n t i o n senastionnslls qui révolution-
U, postons La discorde sévit te ambittons démagogique, f Sou, ne, W J . ^ L ^ u ^ ^ ^ T l | « L . ' p r S t ^ u r ' L a m p e r , a réu»l ta 
plus belle enfre Us cners de la « s - ; serions pas longs à retourner au ^ 31 décembre, c o n u e lea Brltan-ipréparation du sang synthétique, .jul 
sidence. Anglophiles et améri-ano- chaos de l'avant-ouerre ; le désor-
phtles s'affrontent quotidiennement dre et la lutte de* cla ses. le, basses 
en de multiple, déclarations, exct- ; intrigue, politicienne* viendraient 
tant leur* parti*am le* un* contre, ajoutet à la ruine et à Ui détreue 
tas antres. prccsxJent i de nom-1 , j u pat,, une nuée de vautours ne 
breuses arrestation* de leur* adver- | tarderaient pas à s'abattre sur notre 
satres qu'Ut accutent des crime* les 1 &tpoutlXe. 
plu* tntwaitemblables et tentent de\ Mais ces jeux de princes n'ont 
te ruiner mutuellement en quéman'-1 heureusement aucune influence sur 
dont à de* fin* personnelles l'aide ' \e destin de la France. Pendant que 
4* U. Churchill ou de M. Roosevelt. : jet émigrés s'entre-dêchlrent, un 

Leur* entrevues ou leur* négocia- : aouvernement régulier, «oui régule 
fions n'ont pas pour objet de ci-' du Maréchal, édifie patiemment 
mentor une entente et de je'er en- | Tordre de demain avec une claire 
fin le* bote* de ce fameux gouver- notion de* réalité* et de* pœsibi-
i r r f f l f de *sl « / T a n c e Mores, ejui\atm\ Rot i ir» TUTJ.TK7.. 

niques qui tentaient do reconquérir 1 a les .roctér stlques les plus Impoi-
cette ville tantes 4u sang naturel Evidemment. 

11 s la faculté de transférer l'oxygène, 
venant des poumons, sux divers orga
nes du corps 

Le professeur L*mpert a fait qulnse 
essais sur lul-mêms pour être certain 
de l'innocuité de sa synthèse. 

Le sang synthétique peut être con
servé dans des ampoules, sous forma 
liquida, ou bien k l'état solide. Lé 
transport en est donc très facile. U n 

tlilers de soldats allemands «'"vent 

La premiers attaque des 
a été livrée contre un groupe de 
400 hommes appartenant k un régi
ment du Lancashlre qui tentaient 
de passer la rivière Msyu en canots. 
Tous les canots ont été capturés, 
ainsi que 18 prisonnière, y compris 
le chetf du détachement. Les Bri
tanniques ont eu 80 tués, tandl-
que les Nippons n'ont subi que dcr>!ci$Jk 
pertes légères. 

Uns sutrs attaqua et! -• 
nord d'Akyeb par un groupa 
Anglais a été repoussée 

Berlin. 6 Janvier. — Ls gouverne-, une fols mises e n sécurité, ont été 
méat britannique flanque de selae chaque fols rendues aux autorités 
autres « gouvernements » a publié indigènes. SI. en U B A S , par exem-1 rr%grè% uns communication de 
une note stigmatisant le « pillage des pie, d'Innombrables lieux historiques, Rsvdlo-Maroo, le inénkttng Murphy 

veut s'occuper personnellement de la 
mort de l'ex-amiral Dation. A ost 
effet, 11 a comment» par foins arrê
ter un certain nomors da persan-

En Sicile, 
U roi Victor-Emmanuel 

a pa constater la loyalisme 
dit populations 

Roms. 6 Janvier. — La rol-emparêur 
«at rentré mercredi matin 4 Home, 
venant de SteUe. 

Son voyags démontra de façon ps-
remptolra l'inanité des allagslions -n, 
nemies selon lesquelles la pnrailskkan 
Italienne — et tout psrticullêtssnoat 
celle de Sicile — aurait la moral a*sv 
vement attaqué 4 la suite des raids 
aériens brltanniqua*. 

La réception enthousiaste qui a été 
i l .s i i l s au souverain, tant par Ma 
populations rurales que par Isa ctta-
dins. prouva k suffisance le loyalisme 
des sicilien, at leur profonde compré
hension des nécessités de la guerre. 

Las attaquas aértannea snglo-saaqn-
nes ont eu pour unique résultat d'atti
ser davantage encore la haine que les 

Nouvelles brèves 

Peut-être envi sage-t-on certains 
aménagements, afin da sauvegerder les territoires occupés par l'Allemagne musées, cathédrales, couvents, etc 
In-lustrles de créstlon. déjk surchar- ^ j a a olilés », et affirment que l<"s ont pu être préservés, c'est unique 
géos de tsxsT de solldsrlté ««rte 1 p u l a g a n o o B ^ y . ^ g'emparent. dans ment grice k la vigilance et au de-
d acheteur et Secours national), car, g - ^ ^ s o u m u 4 leur contrôle, de vouement des soldats du Relch. 

"** l'or, du papier monnaie, des titres, . Sans t* ute. le marché des œuvres 
des objets d'art, etc. d'art, principalement en Europe oc-

La WUhelmstrasss eoullgne l'in- cidentole, est-Il particulièrement anl-
vrolsemblance de cea affirmations et mé depuis quelque temps! Mois, c'est 
fait remarquer, an passant, que. par- uniquement parce que de nom-
ml lea signataires de la note, figure le breuses f omllies ont dû vendre des i U a appel f kuBiste a u Etats-Unn 

nalités en Algérie. Parmi osa 
nieras s s trouveraient plusieurs 
hommes ds non fiance 
rai Olraud. 

gouvernement des Indes... ». c'est- ! meubles ou des tableaux précieux 
4-dlre d'un pays dont ls pillage a pour faire face k des difficultés pê-
foit la richesse de ls Grande-Bre- | cunlalres. La perte des Indes pour la 
tagne. Quant k l'allégation selon la- 1 Hollande, et du Congo pour la Bal-
quella l'Allemegns aurait volé l'or ' glque, constituent dss catastrophes 
des pays occupés, elle est dénuce matérielles qui. Jointes k une guerre 
même de toute apparence ds vérité, ; perdue, devaient donner naissance, 
cet or ayant été emporté, dans tous I parmi de nombreux autres. 4 ce phé-
lss cas. par les gouvernements eml- noméns observé depuis des siècles en 
grés 4 Londres ou k Washington, où 1 pareilles circonstances, d'une offre 
11 sert 4 financer lss campagnes des considérable d'ob]et« d'art. S'il n'en 

qv< Ils 

cabinets fantômes. 
On prétend encore 4 Londres que 

le Relch et sss salles auraient dérobé 
dans les règirns occupées de nom
breuses oeuvres d'art. Or, qui ne re 
souvient du soin apporté dans toutes 
l ss campagnes par la Wehrmscht k 

[TT, la sauvegarde des trésors culturels? 
orrais o„,...„.., .,„_ ^ . M . , . -H^—.— «.4- AH» " ta " ^ U n ^ u T d . Y S î t l 8l>uv.nt7 d e . ^ d . U "sllemsnd. ont 

'—' leur vie en pleine bataillé pour 
dss Cesseras d'art 1 et ceilee ci.'Que 1 AUorriasrne 

avait paa été ainsi, d'où Isa musées 
américains UonOraleint-lls leurs col
lections européennes ? Ls Relch n'est 
pas responsable de cet état de choses 
et 11 n'en profite point. 

On peut affirmer s u contraire. 
— ainsi conclut-on 4 la Wllheun-
etrasse — que jamais vainqueur ne 
s'est montré aussi réservé et reepse-

ngiais a eve repirusnie. itn- -pmUt4m e ^ 
Lss Japonais poursuivent l 'ennemi | ] | T r a a en Suéde k dss sales d'eaplon- rlequé leur vie en pleine bataillé pour tueux k l'égard de ses 

Insâs nu prisât ces l̂ AjujdsAsgre. 

Le quartier général ds ds Gaulle k 
Londres annonce qus le Comité 
socialiste d'action constitué par des 
politiciens français qui ont dfctirtl 
la potris ou lendemain de 1B40, 4 
adressé un appel aux • sa i s Onssk D 
•sur demande ds favoriser la main-
miss ds ds Osulls sur l'Afrique du 
Nord française s t de tous les terri
toires nolrtnloni passés à la dissi
dence. 

« Cette mslnmlss serait Indlspsn-
sable pour éviter uns guerre civils 
entre les dissidents », ajouta t -on. 

L'ex-fenéraJ Girand à Dakar 
On mande d'Alger 4 1' « s^rhsnssi 

Telegraph > que l'en «jéisêral Olraud 
est srrivé 4 Dakar Son avion était 
socompogné de N appareils de 
chassas. Oa ajouts qus d'uni 
napajmaajkj ourona Heu 4 

axd pour 
atkfi. 4 

1 n'a été 

— Lss eksstlsvi savais «lissasses 
snnoncent lsntrss en service ds ba
teaux citernes sou. marin, qui nst> 
1 tttront ds roiitoillsr su large) dss 
sous marins et des navires ds surface. 

— Le 7S— Ceogrés s'est rénnt ; 
la premiers fou. mercredi 
Washington A oetts sésace U 
traité qus ds questions ds forma, som
me celle du serment des nouveau» 
membres Ls «réputé rsfciri lierai s ssay-
burn a été réélu spsssisr ds rk Chambra 
des représentants. 

— Le raalansemeat ses eesuwrves anV 
saentBlrss sux Etats UnU boslevesoe 
toutes les ooncegnlons s t les habitu
des dss Américains. En affet, dans 
se pour cent des menâtes, kss rasas 
n'étaient Jamais préparés oveo dss pro
duits frais. 

— M. Wilkkie, dons na «nseseia ra-
dlodlffnsé, s révélé que les a n t s - C a » 
n'ovolent pas livré k la Chine U tota-
Hté dss fournitures 

«•a pour le Mugsn-O 
BkaSs-Vnkt. Après ans 
M. Ocedei saûu. 0 4 l l i l sr t 
ratsdssi 
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